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Mesdames Messieurs, 

Permettez-moi de vous souhaiter la bienvenue, entouré de Mme Le Maire déléguée de St Martin Mme Caroline 
Duhamel et de M le maire délégué de Berneval M Alain Duc   

Monsieur le Sous-Préfet, M Alain GUEYDAN 

Mme la directrice de l’ONAC, Mme Clarisse Chevalier 

Monsieur le représentant de l’ambassade de Grande Bretagne M Malcom Smet 

Monsieur André GAUTIER Vice-Président du Département 

Mme Maryline FOURNIER conseillère Départementale 

Mme la représentante de la mairie de Dieppe, Mme Sarah KHEDIMALLAH, en charge des anciens combattants et du 
devoir de mémoire 

Mmes et messieurs les représentants de la gendarmerie, du SDIS, de la douane, de la marine nationale, 

Mesdames et messieurs, les représentants des familles des marins du Meknès 

……………. 

C’est la douzième fois que nous sommes rassemblés ici, sur cette falaise, lieu que nous avions choisi avec 
Bernard Defoy, David Raillot et Roland Delaval et moi-même pour y ériger cette stèle. 

Cette stèle ne pouvait être ailleurs. C’est un endroit qui avait tout de suite plu à Roland Delaval. 

Ici, devant cette mer qui aujourd’hui encore sert de tombeau aux marins dont elle n’a pas rendu les corps.  

La première fois, en 2010, était présent, me semble-t-il Jean Naze, survivant dieppois du Meknès qui a été 
cité tout à l’heure au cours de l’assemblée générale de l’association. 

Il est décédé peu de temps après, le 23 novembre 2010 à l’âge de 97 ans. 

Cette stèle qui rend hommage à ces soldats français, ces marins français qui rentraient chez eux après une 
campagne militaire, souvent raillés, voire mal aimés, mais ô combien valeureux. La défaite a été politique. Les 
soldats que nous honorons aujourd’hui ont fait leur devoir jusqu’au bout, jusqu’au sacrifice. N’oublions pas que 
cette bataille de France de 1940 a couté la vie à des dizaines de milliers de soldats, entre 60 et 100 000soldats.   

Comment en est-on arrivés là ? 

Tout s’est joué en 2 mois et demi 

10 Mai   Offensive allemande 
12 Mai    Les allemands atteignent la Meuse  
14 Mai  Le front français est enfoncé à Sedan 
18 Mai  Le maréchal Pétain devient vice-président du conseil 



 
20 Mai  Les chars de Rommel atteignent Abbeville encerclant l’armée du Nord  
21 Mai   L’armée française est coupée en deux 
26 Mai   Début de l’opération Dynamo, évacuation de Dunkerque 
 3 juin  Fin de l’opération Dynamo 225000 Britanniques et 121000 Français et belges ont été évacués 
 5 Juin  Remaniement ministériel, le Général de Gaulle est sous-secrétaire d’état à la défense, il multiplie les 
navettes entre Londres et Paris. 
 6 Juin  Effondrement de la ligne de défense française s’appuyant sur la seine et l’aisne 
 8 Juin Le front français est complétement disloqué, début du débat en France, pour ou contre la poursuite de la 
guerre. 
 9 Juin  Rouen est occupé 
10 Juin  Le président de la république Albert Lebrun et le gouvernement quittent Paris pour Tours, Cangé et 
Bordeaux. 
13 Juin   Paris est déclaré ville ouverte 
14 Juin  Les allemands entrent dans Paris, confiscation de tous les drapeaux français au fronton des édifices 
publics, remplacés par des drapeaux à croix gammée, même les drapeaux historiques des Invalides sont saisis. Paris 
se met à l’heure de Berlin. 
16 Juin  Philippe Pétain devient président du conseil 
17 Juin  Le maréchal Pétain lance un appel à cesser le combat 
18 Juin  Le général de Gaulle lance son appel de Londres 
22 Juin  L’armistice franco-allemand est signé dans le wagon de Rethondes 
23 Juin  Hitler visite Paris 
24 Juin  Signature de l’armistice franco-italien et l’armistice avec l’Allemagne entre en application 
 3 juillet  La Royal Navy attaque à Mers-el-Kébir la flotte française 
11 Juillet Philippe Pétain prend le titre de chef de l’état 
24 Juillet L’Alsace et une partie de la Lorraine sont annexées au III Reich 
24 Juillet  Torpillage du Meknès 

Vous connaissez l’histoire du Meknès et j’entendais bien tout à l’heure de n’être toujours pas informés sur 
cette histoire de retard de 2 jours pour appareiller. Ce retard qui aura été fatal au Meknès. Peut-être ne le saurons-
nous jamais. 

Oui, les soldats que nous honorons aujourd’hui avaient fait leur devoir. 

Ils ont été victimes de la barbarie comme tant d’autres le seront après pendant cinq ans, soldats, résistants, 
victimes civiles. 

Sur cette plage où leurs corps se sont échoués, deux ans plus tard, d’autres soldats, français, anglais, 
américains tenteront vainement, mais vaillamment, de libérer l’Europe du joug nazi. 

Nous pensons aux marins du Meknès 

Ne les oublions pas. Ce monument y contribue. 

     


